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Acae : vous avez 
dit plage ?

Par essence, la plage doit avoir un charme, attirer dumonde. C'est loin d'être le cas de la plage du quartier Acae,dans le 5e arrondissement de Libreville. Ce lieu prendprogressivement les allures d'un dépotoir. On y trouvedes palettes entreposées les unes sur les autres, des or-dures ménagères (sachets, boîtes de conserve, etc.). Ce quidevrait attirer l'attention des autorités municipales. Sur-tout lorsqu'on sait que dernièrement, un accord avait étésigné pour la préservation de l'environnement. 
Immortalité

Habité sans doute par l’amour pour son pays, un compa-triote habitant le Pk-9 de Libreville exprime sa fierté eninscrivant le nom "Gabon" en pierre sur le mur de soutè-nement de sa concession. Les cinq lettres de ce nom sontartistiquement écrites et encastrées dans une maçonneriede béton. Comme pour signifier que le Gabon reste im-mortel.
Que comprendre ?

En allant au carrefour Léon-Mba, après le pont de l'ex-gare-routière, ce panneau donnant des renseignementssur une église (adresse, fonctionnement, heures et joursd'ouverture) semble avoir perdu le nord. Pour pouvoircomprendre le message y consigné, il faut adopter uneposture propre à vous donner un torticolis. Est-ce unenouvelle façon de renseigner ? 
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En partenariat avec le mi-
nistère de l'Intérieur, cette
structure a déroulé, au
cours d'un point-presse
vendredi dernier, tout l'ar-
senal qu'elle entend mettre
en place, dès cette se-
maine, pour empêcher
que les flammes ne rava-
gent plus, avec autant
d'ampleur, cet espace
commercial le plus impor-
tant du pays.CE sont, peut-être, debons auspices dans la pro-tection du marché deMont-Bouët, le plus im-portant du pays, contreles incendies ravageursdont il est fréquemmentl'objet. Partenaire du mi-nistère de l'Intérieur, viala direction générale de laProtection civile, la so-ciété Sécurité civile gabo-naise a déroulé, au coursd'un point-presse ven-dredi dernier, tout l'arse-nal technique qu'ellecompte mettre en place,dès cette semaine, pourempêcher que lesflammes ne détruisentplus avec autant d'am-pleur cet important es-pace commercial deLibreville. Il s'agit, entre autres, del'implantation de poteauxet robinets incendie ennombre suffisant, d'ex-tincteurs dans tous les bâ-timents, des détecteurs defumée ainsi que tout lematériel de la seconde in-tervention. «Pour faire
fonctionner tout ceci, nous
mettrons en place des
agents de sécurité incen-
diaire dans le marché,
24/24 heures », a expliquél'administrateur directeurgénéral de cette structure,Jirryk Antoine Mvie-Gosso.A en croire M. Mvie-Gosso,le lancement de ces activi-tés s'appuie sur les dispo-sitions du décret N°0294/PR/Mispid du 4 juin2015 portant création, at-tributions et organisationde la direction générale dela Protection civile en Ré-publique gabonaise. D'oùla signature de cetteconvention de concessionde service public entre lasociété Sécurité civile ga-bonaise, représentée parson ADG, Jirryk AntoineMvie-Gosso, et le syndicatdes commerçants du mar-ché de Mont-Bouët quepréside Mamadou Manga.Pour la mise en œuvre, la-dite société sera accompa-gnée d'une autre, laGabonaise de préventionincendie (GPI), pour lafourniture de tout le ma-tériel de sécurité incendienécessaire. 

Ce que compte faire la Sécurité civile
gabonaise

Protection du marché de Mont-Bouët

Frédéric Serge LONG
Libreville/Gabon

La sécurité va être renforcée dans le marché 24/24 heures.
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La démonstration d'un
geste que va observer
la SCG dès cette se-
maine pour maintenir
la sécurité incendiaire

au marché de
Mont-Bouët.
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